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!"#$%&'%&() 	
  !	
  
!  !"#$%#!&'(&)*(&+)#,%&("#-%.#/&%*+)&%#0123#")(."#4	
  !"#$%&'%(&)$*+","-.(	
  »	
  et	
  «	
  !"#$%&'%(&)%$#%"**%(	
  »,	
  
!  de	
  la	
  grille	
  proposée	
  par	
  le	
  Sgec	
  !"#$%&'%()'$*+,##"+-'. 	
  
!  de	
  l’analy!"#$"#%&'("')#$"! !retours,	
  
!" s	
  données	
  obtenues	
  donnent!le	
  !"#$ !!"#$%&'	
  :	
  
 

LIVRE DES FRAGILIT ÉS 
 
I - Au niveau des enfants et des jeunes des 

Žtablissements, et de leur famille 
1. Familles 

!  Familles éclatées, recomposées, 
monoparentales  

!  Autres 
2. FragilitŽ du jeune 

!  Probl•me de reconnaissance 
!  FragilitŽs affectives et psychologiques 
!  PauvretŽ du langage 
!  Absence de sens, manque de rep•res 
!  Difficulté à se projeter 

3. Pression sociale, scolaire et familiale 
4. Matérialisme ambiant et monde virtuel 

II - Au niveau des personnels et enseignants des 
établissements 
1. Difficulté à s’engager 
2. Sentiment dÕisolement 
3. Difficultés professionnelles 
4. Difficultés personnelles 
5. Conditions matérielles  

III - Au niveau de l’environnement des 
établissements 
1. Relations entre établissements 
2. Crise économique 
3. Situation gŽographique et sociale 
4. Environnement politique et culturel 
5. Environnement ecclésial 

LIVRE DES MERVEILLES  
 
I - Actions des éducateurs auprès des enfants et 

jeunes de l’établissement 
1. Accompagnement des jeunes dans leur 

projet et aide dans leurs Žtudes 
2. Accueil des personnes en difficulté ou ayant 

un handicap 
3. Formation des Žl•ves ˆ la relation ˆ lÕautre 
4. Actions pour mieux vivre ensemble  

II - Actions des enfants et jeunes auprès d’autres 
enfants et jeunes de lÕŽtablissement 
1. Aide scolaire 
2. Aide ˆ lÕanimation Žducative 
3. Aide ˆ lÕanimation pastorale 

III -  Actions menŽes par des enfants et des 
jeunes dans le domaine de la solidaritŽ et de 
lÕhumanitaire 
1. Actions pour collecter des fonds 
2. Actions de service en France 
3. Actions de service et échanges de pratiques 

ˆ lÕinternational 
IV - Actions menées par des adultes auprès d’autres 

adultes de la communauté éducative 
1. Tutorat et accompagnement 
2. Travail en équipe  
3. Mise en réseau 
4. Formation & ressourcement 
5. Liens avec l’Église locale 
6. SolidaritŽ financi•re

 
!  Une	
  précaution	
  d’usage	
  :	
  Les	
  pages	
  suivantes	
  sont	
  constituées	
  de	
  l’ensemble	
  des	
  données	
  collectées.	
  

Elles	
  donnent	
  un	
  catalogue	
  des	
  difficultés	
  rencontrées	
  et	
  des	
  mises	
  en	
  œuvre.	
  Elles	
  ne	
  constituent	
  
pas	
  pour	
  autant	
  une	
  photographie	
  générale	
  de	
  la	
  situation.	
  

!  Deux	
  enseignements	
  de	
  ce	
  travail	
  :	
  	
  
¥ Il	
   serait	
   plus	
   fructueux	
   à	
   l’avenir	
   d’articuler	
   «	
  difficultés	
  »	
   et	
   «	
  merveilles	
  »	
   pour	
   donner	
  

davantage	
   le	
   sens	
   des	
   diverses	
   activités	
   menées	
   et	
   montrer	
   que	
   les	
   difficultés	
   peuvent	
  
engendrer	
  l’action.	
  

¥ La	
  grille	
  ci-­‐dessus,	
  développée	
  par	
  les	
  remontées,	
  nous	
  permet	
  de	
  saisir	
  combien	
  la	
  mission	
  
de	
  l’Enseignement	
  catholique	
  est	
  pleinement	
  diaconale.	
  

 
!"#$$#%&'(")*"++#	
  
!"#$%&'(')&*+,-.$&/0) !
!"##"$%&'%"()*"$%&+)#*$,)-. !
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SERVICE DE LA FRATERNITÉ 
Ç LIVRE DES FRAGILITÉS » 

 
 

I - Au niveau des enfants et des jeunes des Žtablissements, et de leur famille  

 
1. !"#$%%&'	
  

!  Familles	
  éclatées,	
  recomposées,	
  
monoparentales	
  	
  

¥ Les enfants sont tiraillŽs entre les deux parents 
¥ Parents isolŽs en situation difficile 
¥ Familles recomposŽes : probl•mes dÕacceptation. Elles 

transmettent peu en termes de valeurs, dÕŽducation, de 
culture et de foi 

¥ Pour les enfants : insŽcuritŽ que ces situations 
engendrent 

¥ On parle beaucoup de "famille", mais la rŽalitŽ de terrain 
et la notion m•me de famille ont bien changŽ dans l'esprit 
des gensÉ 

¥ Familles ŽclatŽes, recomposŽes = dŽstructuration 
familiale qui complexifie la structuration des jeunes 

¥ Parmi des enfants scolarisŽs en maternelle, beaucoup 
sont dŽjˆ ballotŽs dÕun parent ˆ un autre, ce qui peut 
engendrer un dŽsŽquilibre affectif. 

!  Autres	
  
¥ Ch™mage, PrŽcaritŽ, Isolement 
¥ Manque de rep•res ou rep•res Žducatifs de plus en plus 

flous 
¥ StratŽgies Žducatives qui privilŽgient un avenir 

Žconomiquement assurŽ plut™t quÕune Žducation globale 
¥ MŽconnaissance des rŽseaux sociaux si importants pour 

les enfants. 

2. !"#$%&%'()*+),-+.-	
  

!  Problème	
  de	
  reconnaissance	
  
¥ Dans certains lieux, les adolescents ne se sentent pas 

reconnus, perversitŽ de la comparaison 
¥ Le besoin de reconnaissance, et donc de confiance en 

soi, fait dŽfaut indŽpendamment des milieux familiaux 
¥ Estime de soi tr•s fragilisŽe 
¥ Etre acceptŽ diffŽrent, •tre dÕune autre religion, enfin •tre 

acceptŽ comme non-croyant. 

!  Fragilités	
  affectives	
  et	
  psychologiques	
  
¥ DifficultŽs ˆ se concentrer 
¥ Solitude de certains enfants livrŽs ˆ eux-m•mes 
¥ Plusieurs suicides de jeunes. Des tentatives. Beaucoup 

dÕenfants en souffrance : probl•mes familiaux, probl•mes 
de santŽ, probl•mes dans les apprentissages,  absence 
de rep•res. 

¥ DifficultŽ ˆ se ma”triser, ˆ ma”triser sa relation ˆ lÕautre 
¥ DifficultŽs de discipline 
¥ Violence verbale entre eux en hausse, constatŽe de plus 

en plus t™t  
¥ Violence cachŽe entre collŽgiens (verbale, morale, 

physique, sociale) 
¥ La gestion des Žmotions est aussi sujet ˆ rŽflexion, avec 

recours ˆ la violence 
¥ Introduction de la drogue, alcool, jeux dangereux, 

harc•lement, racket. 

!  Pauvreté	
  du	
  langage	
  
¥ FragilitŽ du vocabulaire : le manque de vocabulaire, de 

langage, de capacitŽ ˆ s'exprimer entraine tr•s souvent 
de la violence. Il faut apprendre aux jeunes ˆ partager 
leurs idŽes, ˆ s'exprimer : les mots sont des murs ou des 
fen•tres.  

¥ CrŽer des espaces d'expression o• j'Žcoute celui qui 
parle jusqu'au bout m•me si je ne suis pas d'accord.  

¥ Pour les jeunes juste une parole peut •tre signe 
d'agression. Il y a de la violence verbale dans beaucoup 
de familles. L'Žducation ˆ la non violence est une prioritŽ 

¥ PauvretŽ socio-culturelle. IntŽgration parfois difficile 
(primo-arrivants). Langage  (diversitŽ culturelle) 

!  Absence	
  de	
  sens,	
  manque	
  de	
  repères	
  
¥ Manque de perspective dÕavenir !  refuge dans 

lÕimmŽdiat. DÕo• : addictions diversesÉ taux de suicide 
important 

¥ DŽfaut de perspective du bien commun !  peu 
dÕengagement politique - racisme 

¥ Le manque de rep•res Žducatifs et spirituels des familles 
elles-m•mes. Il semble qu'il y ait beaucoup moins de 
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transmissions intergŽnŽrationnelles (Žclatement des 
familles, Žloignement gŽographique ?) 

¥ approches religieuses diverses ou absentes, manque de 
rep•res, croissance dans un univers qui nÕest pas 
chrŽtien = mission de premi•re ŽvangŽlisation sans en 
avoir les outils 

¥ pratique du zapping = adaptation pŽdagogique mais 
aussi anthropologique difficiles, par ex pas dÕengagement 
sur la parole donnŽe ou de fiabilitŽ dÕun contrat ne serait-
ce que sur le lendemain. Toutefois les jeunes sont 
rŽceptifs aux propositions qui leur sont faites ˆ condition 
quÕils soient acteurs. 

!  Difficulté	
  à	
  se	
  projeter	
  
¥ Adolescents : difficultŽ ˆ envisager des projets ˆ long 

terme,  ̂comprendre la signification de lÕengagement. 
¥ LÕauto Žducation par lÕexpŽrience plut™t que lÕŽcoute des 

Žducateurs. 

3. Rapport	
  au	
  !"#$%	
  
¥ Probl•me de rapport au temps, ˆ la durŽe 
¥ Eclatement et accŽlŽration du temps 
¥ Agencement du temps scolaire : on vit selon un 

calendrier imposŽ, alors que l'on pourrait avoir un temps 
autre : rŽcollection, journŽe banalisŽe... Nous ne profitons 
pas de notre libertŽ de rythmer le temps scolaire 
diffŽremment 

¥ Lien temps scolaire et temps pŽriscolaire : r™le plus ou 
moins Žducatif ou seulement enseignement : peut •tre 
repensŽ ˆ un vŽritable projet d'accompagnement des 
jeunes dans les internats. IdŽe d'une exploration possible 
: internat Žducatif 

¥ Les jeunes n'ont plus le temps de ne rien faire : on a 
perdu le sens de la gratuitŽ du temps : le temps libre 
devient du temps perdu. L'ennui  permet la 
contemplation, dŽveloppe l'imaginaire 

¥ Le manque, souvent, de disponibilitŽ des adultes pour 
une rŽelle Žcoute des jeunes = "rapport au temps" dont 
les adultes souffrent autant que les jeunes. 

 

4. Pression	
  sociale,	
  scolaire	
  et	
  familiale	
  
¥ Pression qui rŽsulte de lÕobligation de performance : 

course aux rŽsultats Ð Ç •tre faible È ne semble pas 
autorisŽ Ð lÕestime de soi est fonction des rŽsultats 
scolaires 

¥ Sur-occupation des enfants durant leur temps libre, 
lÕoisivetŽ nÕest pas permise, dÕo• pas de temps pour 
lÕintŽrioritŽÉ 

¥ Ch™mage, et incertitude face ˆ lÕavenir = plus grandes 
difficultŽs ˆ se motiver pour le travail 

¥ Les familles sont dÕabord en attente dÕune qualitŽ 
Žducative plus que du caract•re catholique 

¥ Jugements trop h‰tifs, sans valoriser les rŽussites. 
Manque de respect et dÕestime du jeune dans les 
sanctions 

¥ Influence des marques. 

5. Matérialisme	
  ambiant!et	
  monde	
  
virtuel	
  

¥ MatŽrialisme effrŽnŽ : d'o• des jeunes insatisfaits. Ils en 
veulent toujours plus 

¥ Immersion tr•s rapidement dans un monde matŽriel (jeux 
Internet) qui les isole finalement dans leurs relations avec 
leur entourage 

¥ Addiction au portable et aux jeux Internet 
¥ Place de plus en plus importante du Ç virtuel È (internet, 

etc.) qui coupe beaucoup de liens familiaux. On en arrive 
ˆ des formes de Ç gardiennage virtuel È. Une gamine a 
confiŽ ˆ son professeur : Ç Le week-end maman prŽf•re 
•tre avec son ordinateur. È 

¥ Acc•s ˆ la pornographie de plus en plus t™t (CM1 9/10 
ans) 

 
 
 
 

II - Au niveau de s personnels et enseignants des établissements 

 

1. !"##"$%&'()*)+,-./0/-1	
  

¥ Engagement trop implicite par manque de connaissance 
de l'institution et la peur de se faire Ç avoir È si ils 
s'engagent trop ! D'o• manque d'engagement, peur de 

prendre des responsabilitŽs. Le nouveau syst•me de 
recrutement fragilise les petites Žquipes 

¥ Rep•res chrŽtiens tr•s maigres si bien quÕil y a une 
rŽsistance ˆ entrer dans le projet Žducatif. RŽsistance 
Žgalement avec lÕInstitution Eglise 
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¥ PrŽcaritŽ de certains contrats (contrats aidŽs...) : difficile 
de s'impliquer lorsque l'on sait que l'on est pas dans 
l'Žtablissement pour tr•s longtemps.  

¥ PrŽcaritŽ de lÕemploi pour les personnels OGEC. : 
conditions de formation de plus en plus difficiles et 
alŽatoires. 

¥ Manque d'implication de certains chefs d'Žtablissement 
dans l'institution, ce sont toujours les m•mes qui se 
sentent concernŽs ! 

¥ Des personnels et enseignants ne souhaitent pas 
sÕengager dans du bŽnŽvolat m•me ponctuellement. 
Risque dÕessoufflement de nombreux projets par manque 
de coordination dans lÕŽquipe Žducative. 

¥ PrŽcaritŽ des postes aussi ou un emploi du temps sur 
plusieurs Žtablissements qui emp•che lÕenseignant de 
sÕinvestir ou m•me de sÕintŽgrer avec la m•me facilitŽ 
quÕun coll•gue plus stable. Cela soul•ve la question des 
supplŽants 

¥ Beaucoup consid•rent que ce nÕest pas leur Ç travail È, 
que dÕautres en sont chargŽs. Mais la prŽsence dÕadultes 
engagŽs entra”ne dÕautres ˆ sÕinvestir autrement aupr•s 
des jeunes 

¥ Le vivier des chrŽtiens engagŽs dans lÕenseignement 
sÕappauvrit : incidence sur la premi•re annonce. 

¥ Enseignants supplŽants : la rŽmunŽration par le Rectorat 
tr•s tardive mets des personnes seules en situation de 
grande prŽcaritŽ 

¥ Perte du sens de lÕengagement ou du service gratuit. 

2. Sentiment	
  d’isolement	
  
¥ Isolement des chefs d'Žtablissement, aggravŽ quand la 

tutelle est quasi inexistante ou pour les petits 
Žtablissements 

¥ Perte de motivation-interrogations-solitude 
¥ Impression dÕ•tre peu reconnu dans son travail  
¥ Personnel qui se sent mal reconnu (pb du reclassement 

PSAEE, dans son principe) 
¥ Sentiment de solitude de certains adjoints en pastorale, 

probl•me de la reconnaissance. 

3. Difficultés	
  !"#$%&&'#((%))%&	
  

!  Compétences	
  pédagogiques	
  et	
  éducatives	
  
¥ DifficultŽs face ˆ des Žl•ves en difficultŽ. Se sentent 

dŽmunis face ˆ certaines situations. Manque de 
formations des enseignants pour accueillir les enfants ˆ 
profils particuliers 

¥ DifficultŽs de certains enseignants qui se sentent 
dŽsarmŽs par rapport ˆ la tr•s grande diversitŽ des 
Žl•ves 

¥ Certains Žl•ves sont difficiles ˆ gŽrer et il est parfois 
difficile de comprendre leur comportement 

¥ DifficultŽs dÕautoritŽ et difficultŽs de trouver des points de 
rencontre avec les jeunes (diffŽrences de Ç codes È). 

DifficultŽ ˆ comprendre et assumer le "devoir d'autoritŽ" 
(! autoritarisme) face aux jeunes. 

¥ DifficultŽ, peur (?) devant la mutation de la posture de 
l'enseignant, tr•s souvent amenŽ ˆ faire un vŽritable 
travail d'Žducation, et plus seulement une simple 
transmission des savoirs 

¥ Stress au travail par manque de formation pŽdagogique 
¥ RŽpondre aux exigences des programmes, ˆ la diversitŽ 

des options quÕil faut proposer pour attirer les familles et 
tenir compte de la nŽcessaire annonce de lÕEvangile : les 
journŽes ne sont pas assez longues É Il faut faire des 
choix drastiques. 

¥ Pour les enseignants, la gestion de leur espace-temps 
est problŽmatique : ils sont toujours pressŽs ce qui les 
rend peu disponibles pour un dialogue avec les Žl•ves 

!  Relations	
  aux	
  familles	
  
¥ GŽrer les attentes des parents qui ont une vision faussŽe 

et imaginaire de la personnalitŽ de leur enfant 
¥ Les enseignants ont le sentiment de ne pas •tre reconnu 

par les familles dans lÕexercice de leur profession 
¥ Pression sur les rŽsultats faussant parfois la relation de 

partenariat entre les familles et les enseignants 
¥ Les relations avec les parents sont parfois difficiles. Un 

professeur faisait remarquer quÕil avait davantage ˆ faire 
ˆ  des Ç anciens Žl•ves È solidaires de leur enfant que 
des adultes, premiers Žducateurs. 

!  Jeunes	
  enseignants	
  
¥ Jeunes enseignants stagiaires en souffrance (temps 

complet de cours + dŽcouverte des Žl•ves et du mŽtier + 
formation, etc.) 

¥ Question de lÕaccueil et lÕaccompagnement des 
Ç commen•ants È (formations institutionnelle, profession-
nelle, culturelle et religieuse). 

!  Travail	
  d’équipe	
  
¥ DifficultŽ des enseignants ˆ travailler entre eux, assez 

jaloux de leurs savoirs. Reconnaissance mutuelle difficile 
si bien quÕils ont ensuite du mal ˆ porter un regard positif 
sur le jeune 

¥ DifficultŽ de mettre en place des rŽseaux dÕadultes autour 
des enfants et des jeunes 

¥ Temps de concertation difficiles avec le chef 
dÕŽtablissement 

¥ DifficultŽ de certains APS ˆ sÕimmerger dans le 
fonctionnement de leur mission (le pŽdagogique, 
lÕInstitution Enseignement catholique). Relations 
complexes avec leur le chef dÕŽtablissement. DifficultŽ ˆ 
adopter une attitude qui soit ajustŽe, ˆ habiter le volet 
professionnel de leur mission. Tendance ˆ Ç plaquer È 
Dieu si bien que •a gŽn•re des tensions, voire des 
conflits, avec les adultes de lÕŽtablissement. 
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4. Difficultés	
  personnelles	
  
¥ Personnels en difficultŽ : probl•mes de santŽ, probl•mes 

familiaux. Certaines personnes ne sont parfois plus en 
mesure dÕassumer leur poste 

¥ Le nombre de divorces et les soucis financiers nÕaffectent 
pas que les parents dÕŽl•ves, mais bien des personnels 
dont lÕŽquilibre, mis ˆ mal, ne contribue pas toujours ˆ 
lÕharmonie professionnelle 

¥ FragilitŽ affective qui se rŽpercute sur les relations avec 
les jeunes et surtout leurs parents 

¥ Attitude de fatalisme par rapport ˆ lÕŽvolution de la 
sociŽtŽ et les crises Žconomiques. 

 

5. Conditions	
  matérielles	
  	
  

¥ Manque de moyens pour accompagner les Žl•ves. Des 
Žl•ves aux besoins de plus en plus individuels 

¥ Les difficultŽs financi•res poussent ˆ restructurer en 
Žtablissements de plus en plus importants en nombre, 
cette situation est une rŽelle fragilitŽ. Il y a un vrai besoin 
ˆ  prŽserver des petits Žtablissements ruraux : prŽcaritŽ 
sociale et sociŽtale 

¥ Plus dÕŽl•ves en effectifs ou restriction de postes 
dÕenseignement : ce qui occasionne des classes 
surchargŽes 

¥ Les b‰timents vŽtustes. 
 
 
 

III - Au niveau de l'environnement des Žtablissements  

1. Relations	
  entre	
  établissements	
  

¥ DifficultŽ de mettre en place des rŽseaux 
¥ Logique de concurrence notamment sur certaines fili•res 

technologiques avec l'enseignement public. 

2. !"#$%!!"#$#%&'() 	
  
¥ Certaines rŽgions sont Žconomiquement en grande 

difficultŽ, l'enseignement catholique n'a pas les m•mes 
rŽalitŽs Žconomiques et financi•res sur lÕensemble du 
territoire 

¥ InsŽcuritŽ de lÕemploi dans certains secteurs 
gŽographiques 

¥ ConsŽquence de la crise Žconomique : baisse des 
effectifs liŽe au budget de plus en plus serrŽ des 
mŽnages, zapping des familles 

¥ Isolement des Žtablissements ruraux qui peut conduire ˆ 
des difficultŽs dÕinscription ou des difficultŽs financi•res 

¥ Diminution des moyens humains et financiers 
¥ Souci constant de lÕautonomie financi•re qui impose une 

grande implication sur ces questions au dŽtriment 
dÕautres. 

3. !"#$%#"&'()*&)+%,-".$/!et	
  sociale	
  
¥ Pour les Žtablissements en zone rurale : difficultŽs 

financi•res È, lÕenveloppe sociale est limitŽe 
¥ Secteur gŽographique tr•s Žtendu. Dans le nord du 

dŽpartement difficultŽ de recrutement (professeurs), donc 
difficile de stabiliser des Žquipes et dŽvelopper un travail 
sur du long terme  

¥ Dans des quartiers populaires, certains Žtablissements 
sont confrontŽs ˆ des probl•mes dÕactualitŽ : rackets, 
violence entre certaines communautŽs, prostitutionÉ Ces 
Žtablissements font un travail dÕaccompagnement et de 
soutien remarquable 

¥ La violence ˆ la sortie de certains Žtablissements, et de 
mani•re plus gŽnŽrale dans lÕenvironnement social du 
dŽpartement 

¥ A lÕimage du dŽpartement : 
- forte ruralitŽ, enclavement, distances entre les 
Žtablissements, 
- clergŽ tr•s vieillissant nÕayant pas assez mis de la•cs en 
responsabilitŽ. 

4. Environnement	
  politique	
  et	
  culturel	
  
¥ Les Ždiles sont plus ou moins favorables ˆ 

lÕenseignement catholique  
¥ Milieu rural : ouverture culturelle nŽcessaire 
¥ Influence des mŽdias, des rŽseaux sociaux. Violence 

dans les mŽdias 
¥ Suspicion, voire tension, avec les organismes Žtatiques 

quant ˆ la pŽrennitŽ de la libertŽ de choix des parents. 

5. Environnement	
  ecclésial	
  
¥ Les liens avec les paroisses  sont parfois difficiles ˆ 

harmoniser 
¥ Le pr•tre Ç rŽfŽrent È ou Ç accompagnateur È doit aussi 

trouver sa juste place. Tout dŽpend encore de sa 
disponibilitŽ.
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SERVICE DE LA FRATERNITƒ  
 Ç LIVRE DES MERVEILLES  È 

 
 

I - Actions des éducateurs 
auprès des enfants et jeunes de l’établissement 

 
 
1. !""#$%&'()$)(*+,)-+.)/()-+,&(-+0)/1+

!"#$%&'%&'()*%'*(+,'-%.",'/&.*%,	
  
¥ Aide personnalisŽe, accompagnement scolaire 
¥ Internat dirigŽ  
¥ Entretiens personnalisŽs entre enseignants et jeunes 

pour le projet personnel dans certains Žtablissements 
¥ Conseils Žducatifs pour les jeunes en difficultŽ et leurs 

familles 
¥ Dans le cadre de lÕarchipel de Ç la lutte contre les 

inŽgalitŽs È mise en place de dispositifs originaux de 
remŽdiation, composition de classes qui rel•ve dÕune 
rŽflexion dÕŽquipe, rŽflexion sur lÕŽvaluation 

¥ Point Ecoute en coll•ge et lycŽe ; soutien psychologique, 
temps dÕŽcoute par petites Žquipes 

2. Accueil	
  des	
  personnes	
  en	
  difficulté	
  ou	
  
ayant	
  un	
  handicap	
  

¥ Plusieurs Žtablissements ont ouvert leurs portes aux 
classes pour enfants prŽsentant des difficultŽs physiques 
ou intellectuelles 

¥ Des enseignants sont spŽcialement dŽvolus pour les 
accompagner. LÕaccompagnement psychologique est 
important 

¥ Classes coup de pouce : effectifs restreint pour enfants 
ayant des difficultŽs dÕapprentissage, dyslexie, dyspraxie 

¥ Une classe UPI (UnitŽ PŽdagogique dÕIntŽgration) 
destinŽe ˆ accueillir des prŽ-adolescents prŽsentant 
diffŽrentes formes de handicap mental afin quÕils puissent 
tirer profit, en milieu scolaire ordinaire, dÕune scolaritŽ 
adaptŽe  ˆ leur ‰ge et ˆ leur capacitŽs, ˆ la nature et ˆ 
lÕimportance de leur handicap 

¥ LycŽe de la 2•me chance : classe Come Bac. La classe 
du soir, sous contrat dÕassociation. Les cours ont lieu de 
13h ˆ 20h30. Les horaires et les enseignements sont 
ceux dÕune Terminale ES classique. Les Žl•ves prŽparent 
le baccalaurŽat en un ou deux ans selon leur niveau, en 

accord avec lÕŽquipe pŽdagogique. Tous les professeurs 
de cette Žquipe sont volontaires et enseignent dans les 
autres Terminales de lÕŽtablissement. Ils ont mis en 
place, tout en veillant ˆ respecter scrupuleusement les 
programmes officiels, des mŽthodes adaptŽes ˆ ces 
Žl•ves (modules amŽnagŽs selon le niveau de chacun,  
conseil de classe mensuel, tutorat mŽthodologique 
individuelÉ)  

¥ Ateliers dÕalphabŽtisation en fin de journŽe par des 
bŽnŽvoles 

¥ Un lycŽe dit dÕenseignement gŽnŽral devient peu ˆ peu le 
lycŽe de tous et pour tous favorisant la diversification des 
fili•res : EuropŽenne (Anglais), Orientale (Chinois) mais 
aussi carri•res sanitaires et sociale ou cinŽma. Ë la 
croisŽe de ses chemins, il y a la proposition dÕateliers 
accessibles ˆ tous valorisant les talents artistiques et 
favorisant les rencontres inter-fili•res. 

3. !"#$%&'"()* es	
  élèves	
  à	
  la	
  relation!!"
l’autre	
  

¥ AMVE = formation ˆ la mŽdiation 
¥ Travail avec le psychologue pour faciliter le contact 
¥ Une journŽe en dehors de lÕŽtablissement pour tous les 

4•mes sur lÕŽducation relationnelle, affective et sexuelle. 
Lancement par lÕAPS et le pr•tre accompagnateur. 
Accompagnement par le Cler. Reprise en ateliers avec 
photos langage. Temps ˆ la chapelle 

¥ Quand il y a un probl•me dÕordre Ç sexuel È entre jeunes, 
un CE a mis en place un questionnaire qui est remis aux 
jeunes et qui est destinŽ ˆ les faire rŽflŽchir sur la portŽe 
de leur geste 

¥ Formation sur les religions monothŽistes pour favoriser 
lÕintŽgration de chacun 

¥ Une semaine au ski pour des Žl•ves de BTS industriel 
avec le soir une initiation ˆ la doctrine sociale de lÕEglise. 
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4. !"#$%&'()%*+(,$-*.(!"!#$%$&'$()*!" 	
  
¥ ActivitŽs pŽri-Žducatives  
¥ Foyer socio culturel 
¥ Une chorale et un orchestre professeurs-Žl•ves  
¥ Des parents de lÕApel ont animŽ bŽnŽvolement tous les 

midis des ateliers destinŽs aux Žl•ves du primaire afin de 
leurs permettre dÕ•tre au chaud sur le temps du repas. 

¥ PrŽvu  ˆ la rentrŽe : Temps de rŽflexion sur "Le bonheur, 
est-ce possible ?" aupr•s de tous les collŽgiens et 
enseignants, puis des parents. Ce temps servira aussi de 
"lancement" aux groupes de pastorale proposŽs aux 
jeunes. 

 
 
 

II - Actions des enfants et jeunes  
aupr•s dÕautres enfants et jeunes de lÕŽtablissement  

1. Aide	
  scolaire	
  
¥ Responsable devoirs pour absents 
¥ Soutien scolaire entre collŽgiens et enfants du primaire 
¥ Aide aux devoirs, animation, KT, aupr•s des collŽgiens et 

primaires du m•me groupe scolaire 
¥ Tutorat (aide d'Žl•ves plus jeunes par des Žl•ves plus 

‰gŽs et expŽrimentŽs et monitorat (aide d'Žl•ves par 
d'autres Žl•ves du m•me niveau 

¥ Beaucoup dÕŽcoles organisent une sorte de tutorat entre 
des Žl•ves plus ˆ lÕaise dans une mati•re et leurs 
camarades qui ont des difficultŽs 

¥ Tutorat entre les a”nŽs du lycŽe et les collŽgiens !  6 
tuteurs, volontaires, mais aussi sŽlectionnŽs parmi les 
lycŽens du Bac pro selon leurs rŽsultats scolaires, aident 
les collŽgiens pour leurs devoirs ou la tenue de leur 
cartable 

¥ Action de soutien ˆ la vie Žtudiante : distribution de cartes 
faites par les 6e aux terminales quittant lÕŽtablissement 

¥ ActivitŽs du midi au coll•ge : RŽseau dÕEchanges 
RŽciproques des Savoirs et Parrainage entre Žl•ves de 
3•me/4•me  et de 6•me pour mieux intŽgrer les Žl•ves de 
6•me et responsabiliser les Žl•ves de 3•me/4•me 

¥ Des enfants des Žcoles primaires ont prŽsentŽ leurs 
expŽriences de sciences aux Žl•ves de 1•re S du lycŽe. 

 

2. !"#$%&%'()*"+),"-*%.#/0),"1$	
  

¥ Encadrement des collŽgiens par des lycŽens pour 
certaines actions 

¥ Dans certaines Žcoles se mettent en place des actions de 
mŽdiation pour gŽrer les conflits mineurs dans la cour 

¥ AMVE Pratique de la mŽdiation 

3. !"#$ 	
  à	
  l’animation	
  pastorale	
  
¥ Des terminales volontaires assurent des sŽances de 

catŽch•se aupr•s des 6•. 
¥ CatŽch•se par les lycŽens : ¥ Le service ˆ lÕŽcole 

primaire : A lÕŽcole primaire, les lycŽens sÕengagent 
aupr•s des plus petits, ˆ lÕheure du dŽjeuner, tous les 
quinze jours, soit dans la lecture de rŽcits bibliques aux 
enfants de lÕŽcole, soit dans un engagement en 
maternelle ˆ la ludoth•que.  

¥ LÕengagement catŽchŽtique des lycŽens aupr•s des 
collŽgiens : Il est proposŽ aux lycŽens dÕ•tre catŽchistes 
aupr•s de collŽgiens. Une heure par semaine, ils animent 
ainsi un groupe de dix collŽgiens ˆ partir du programme 
de catŽch•se dŽfini par les responsables. Ils se prŽparent 
ˆ ces rencontres au cours de sŽances de formation. Une 
belle occasion pour eux de prendre au sŽrieux la 
dimension missionnaire de leur vocation baptismale. 

¥ Pastorale aupr•s de plus jeunes par exemple 3•me aupr•s 
des CE1 
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III - Actions menŽe s par des enfants et des jeunes 
dans le domaine de la  solidaritŽ et de lÕhumanitaire  

 
 

1. Actions	
  !"#$%&"''(&)($%*(+%,"-*+	
  
¥ OpŽration Ç Mets tes baskets È avec lÕassociation Ella 
¥ DŽfis solidaires : courses pour rapporter de lÕargent  

(Action contre la faim) 
¥ Les virades de lÕEspoir : les coll•ges, lycŽes, Žcoles de la 

ville de Roubaix marchent contre la mucoviscidose : 
Ç donnons du souffle ˆ ceux qui en manquent È. 

¥ Participation ˆ des actions en lien avec des associations : 
collecte alimentaire, collecte de livres scolaires, collecte 
de fonds, avec le Secours catholique, la ConfŽrence de 
Saint Vincent de Paul, la Banque alimentaire 

¥ Chaque classe de CM est en lien avec une association : 
recherches sur les fondateurs et les actions menŽes;  
rŽalisation d'une collecte ou d'un grand jeu, visites 
rŽciproques et repas "solidaritŽ proposŽ ˆ tous les autres 
Žl•ves du cycle, avec EmmaŸs  Restos du CÏur, ATD 
quart monde 

¥ Spectacles au profit du Tiers monde 
¥ Collecte de crayons en faveur de pays pauvres visitŽs par 

des enseignants 
¥ Projet de soutien ˆ lÕorphelinat en Roumanie  
¥ Au coll•ge, opŽration Ç Bol de Riz È : pour sÕinformer et 

rŽaliser une dŽmarche de solidaritŽ ˆ destination des 
sinistrŽs dÕHa•ti. 

¥ Des collŽgiens se mobilisent aussi pour qu•ter sur la voie 
publique en faveur dÕassociations diverses (au profit des 
lŽpreux, des aveugles...). 

¥ Depuis quelques annŽes, les Žl•ves de lÕŽcole aident une 
Žcole en Ha•ti : le LIRATHLON pendant le Car•me : les 
enfants se font parrainer pour lire des livres et envoyer 
lÕargent recueilli ˆ une association. Les livres proposŽs 
aux enfants ont pour objectif de leur faire conna”tre les 
autres enfants, ceux qui vivent diffŽremment, ceux qui 
vivent dans dÕautres pays, ceux qui sont plus proches 
dÕeux et qui sont malades ou handicapŽs.  

¥ MarchŽ de Car•me : chaque classe de CP-CE1 
confectionne des objets qui seront vendus au profit de 
lÕaction de Car•me de lÕannŽe.  

¥ Ç un cadeau pour toi, un cadeau pour luiÉ È : proposition 
pour les enfants de tout le dioc•se (Žcoles/paroisses) de 
renoncer ˆ lÕun de leur cadeau de No‘l et en donner le 
montant pour scolariser un enfant en Afrique ; 

¥ Bol de riz de lÕŽcole au profit des enfants dŽfavorisŽs 
pour leur sŽjour en colonie de vacances. 

¥ Participation ˆ la rŽcolte de fonds pour une association 
Ç votre Žcole chez vous È qui propose la scolaritŽ ˆ 
domicile ˆ des enfants immobilisŽs pour raisons 

mŽdicales + entrevue des Žl•ves avec les membres de 
lÕassociation.  

¥ Tombola annuelle de la solidaritŽ entre les 
Žtablissements (0.15" par billet vendu au profit de 
lÕEnseignement Catholique de KAYA). 

¥ La communautŽ Žducative dans son ensemble se 
mobilise pour la Ç F•te de CharitŽ È et tous les bŽnŽfices 
sont versŽs ˆ la ConfŽrence Saint-Vincent de Paul 

¥ Ev•nement Ç Bouge ta plan•te È + campagne des Kms 
Soleil. 

2. !"#$%&'()*('*+,$"*(*&(-+.&"*	
  
¥ Ç La bonne assiette È : distribution de repas aux plus 

dŽmunis. 
¥ P•lerinage ˆ Lourdes des 4•me et 3•me + 2nde section 

sanitaire et sociale avec lÕhospitalitŽ de Lourdes. 
¥ Visite ̂ lÕh™pital.  
¥ Lien avec les services pŽdiatriques des h™pitaux pour des 

animations et le partage de matŽriel pŽdagogique 
¥ Echanges intergŽnŽrationnel entre Žcoles/coll•ges et 

maison de retraite : ateliers. Liens avec des maisons de 
retraite : ƒchanges divers tout au long de l'annŽe entre 
collŽgiens et pensionnaires autour de la "lecture" 

¥ Un projet de maraudes a ŽtŽ mis sur pied, pour apporter, 
ˆ lÕaube, cafŽ chaud et prŽsence rŽconfortante aux SDF. 
Terminales et premi•res, partent en Žquipe, 
accompagnŽs dÕun adulte, pour arpenter les rues, les 
gares, les porches et les impasses, et aller ˆ la rencontre 
des personnes qui ont dormi dans des abris de fortune. 

¥ ConfŽrence Saint-Vincent de Paul : les lycŽens  peuvent 
participer ˆ la distribution de denrŽes alimentaires aupr•s 
de familles dŽmunies 

¥ Pendant cinq jours ˆ lÕArche de Jean Vanier, durant les 
vacances scolaires, les Žl•ves apprennent ˆ dŽcouvrir 
lÕautre dans sa diffŽrence et au-delˆ de son handicap. Ils 
partagent aussi lÕengagement des personnes qui sont ˆ 
leur service. Ç Sourire, aimer, partager È, tel est le 
tŽmoignage dÕamitiŽ des foyers que les jeunes 
expŽrimentent. 

¥ Ç Se mettre au service du Christ ˆ travers les plus 
pauvres È est la spiritualitŽ de M•re TŽrŽsa que les 
Žl•ves participant ˆ ce stage sont appelŽs ˆ expŽrimenter 
en aidant les sÏurs de M•re TŽrŽsa ˆ prŽparer et servir 
le repas de 00 SDF ˆ Paris, le dimanche matin 

¥ Jeunes volontaires lasalliens : des jeunes suspendent 
soit le cours de leurs Žtudes soit de leur jeune vie 
professionnelle, pour se consacrer une annŽe ˆ d'autres 
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plus jeunes. Mettant leurs compŽtences au service 
Žducatif d'Ïuvres lasalliennes 

¥ JournŽe du handicap avec lÕaccueil de jeunes avec un 
handicap dans lÕŽtablissement et ensuite activitŽs 
communes pendant lÕannŽe 

¥ Chaque mercredi apr•s-midi, des lycŽens de Premi•re et 
de Terminales se relaient ˆ Paris, chez les Fr•res de St 
Jean de Dieu, pour un temps de partage et de rencontre 
avec les jeunes handicapŽs accueillis dans le Centre tenu 
par cet Ordre hospitalier. Lˆ, les filles aident au salon 
esthŽtique et beautŽ, tandis que dÕautres, gar•ons ou 
filles, aident ˆ lÕanimation des activitŽs sportives en vue 
de compŽtitions de haut niveau (foot-fauteuil, escrime, 
athlŽtisme, tennis de table)  

¥ Aide aux malvoyants en enregistrant des CD. 
¥ Il fait participer Žgalement des jeunes au Ç thŽ‰tre de 

rue È dÕAurillac, organisŽ chaque annŽe en aožt en leur 
permettant de se produire sur un th•me de la Bible ( cÕest 
courageux dans ce contexte) et de se tenir disponible les 
matins pour servir des boissons chaudes aux participants 
qui le dŽsirent.  

3. !"#$%&'()*('*+,$"*(et	
  échanges	
  de	
  
pratiques	
  à	
  l’international	
  

¥ Une initiative cette annŽe : les 5emes en aum™nerie dans 
lÕEnseignement catholique et en AEP ont relevŽ le dŽfi de 
participer au projet des Apprentis dÕAuteuil de 
Blanquefort, ˆ savoir la construction dÕun atelier de 
production et de formation de menuiserie au Burkina 
Faso. Action en vŽritable partenariat.  

¥ Un coll•ge des Apprentis dÕAuteuil a mis en place un 
partenariat entre ses Žl•ves inscrits en formation 
MŽcanique Moto, la mairie de Porto-Novo, des jeunes 
dÕun atelier moto encadrŽ par des salŽsiens ˆ Porto-
Novo. Ainsi les jeunes des Apprentis dÕAuteuil, en 
situation dÕŽchec scolaire, familial, social, se retrouvent 
en situation de travailler avec la police municipale de 
Porto Novo pour sensibiliser les bŽninois au port du 
casque en moto et en situation dÕapprendre ˆ dÕautres 
jeunes quelques rudiments en mŽcanique moto. Cette 
action a permis aux jeunes dÕaugmenter leur estime 
dÕeux-m•mes. 

¥ Partenariat dÕune classe de 5•me avec une classe de 
Rogo (Burkina) 

¥ Au lycŽe : SŽjour au Burkina-Faso en novembre 2009, 
puis en novembre 2010. En septembre 2011, venue 
dÕŽl•ves BurkinabŽ avec des adultes au lycŽe.  

¥ Partenariat Educatif entre lÕEnseignement Catholique du 
dioc•se et celui de KAYA (Burkina Faso). 

¥ SEMIL : Žduquer ˆ la solidaritŽ internationale par un 
sŽjour de 3 semaines dans des pays en voie de 
dŽveloppement. En 2010, 20 projets, 220 jeunes et 
adultes ont participŽ ˆ des projets internationaux 

¥ Soutien dÕune Žcole ˆ Madagascar avec contact rŽgulier, 
montage de projets, et voyage sur place avec une 
dŽlŽgation (Žl•ves-enseignante) tous les deux ans 

¥ LÕorphelinat Fowler du Caire (ƒgypte) : en 2010, une 
Žquipe de jeunes, accompagnŽs par la responsable de 
vie scolaire au lycŽe, est allŽe y passer 10 jours pour 
aider au soutien scolaire et ˆ lÕanimation de la vie du 
centre. 

¥ La Cr•che de BethlŽem (Territoires Palestiniens) : les 
Žl•ves de lÕŽcole et le niveau des 6•mes plus 
particuli•rement les aident ˆ leur mani•re au moment du 
Car•me. 

¥ LÕorphelinat Saint Jean Eudes (CÏur de Pauvre) ˆ 
Parakou (BŽnin) : rŽguli•rement, des Žl•ves de terminale 
se rendent en ŽtŽ sur place et participent ˆ la vie 
quotidienne des enfants, tandis que des Žl•ves de 5•me 
profitent du Car•me pour se mobiliser ˆ cette intention.  

¥ Au lycŽe professionnel, les Žl•ves ont accueilli Odile, une 
togolaise, de lÕassociation Ç Justice et Paix È. Des actions 
en faveur du Togo, en partenariat, avec le Secours 
Catholique se profilent.  

¥ Projet de soutien ˆ lÕŽcole de Madagascar soutenu par la 
DD 

¥ Partenariat du dioc•se avec Djibouti 
¥ CrŽation association Ç HumanitÕaide È (loi 1901) crŽŽe. 

Deux projets ont dŽjˆ ŽtŽ rŽalisŽs. LÕun au Cameroun en 
2005 et 2007. LÕobjectif Žtait de construire une salle 
polyvalente dans le village de MakŽnŽnŽ afin de 
permettre aux villageois de lÕutiliser comme lieu de 
rŽunion et de formation agricole tentant ainsi de limiter 
lÕexode rural. LÕautre au SŽnŽgal en juillet 2009. A la 
demande du village de Diouloulou, les jeunes se sont 
lancŽs dans le financement et la rŽalisation dÕun bloc 
sanitaire dÕune salle polyvalente construite lÕŽtŽ 2008 par 
des lycŽens dÕune autre association de Sarcelles 
Žgalement en lien avec le SEMIL. Il sÕagissait lˆ aussi 
dÕenrayer lÕexode rural en donnant aux jeunes et aux 
habitants du village la possibilitŽ de se rŽunir pour se 
former ou se divertir. 

¥ Burkina Fasso : construction dÕun Moulin ˆ Mil,  et atelier 
dÕalphabŽtisation des femmes, aide scolaire 

¥ Parrainage Ecole LAOS et Afrique : livres et v•tements 
collectŽs. 

¥ Signalons aussi les Žl•ves de la fili•re CAP bois du lycŽe 
qui ont rŽalisŽ un pont au cours de lÕannŽe ˆ lÕoccasion 
du cinquantenaire du CCFD 
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IV - Actions menées par des adultes 
auprès d’autres adultes de la communauté éducative 

 
 
1. !"#$%&#'(#'&))$*+&,-(*(-# 	
  

¥ Tuteurs, conseillers pŽdagogiques. 
¥ Accompagnement des chefs dÕŽtablissement par des 

coll•gues en cas de situation difficile  
¥ Aide et solidaritŽ pour des coll•gues handicapŽs  
¥ Aide et soutien des enseignants et des coll•gues OGEC 

en difficultŽs 
¥ Entretiens dÕun membre de lÕAPEL avec les parents 

dÕŽl•ves re•us par les commissions dÕappel diocŽsaines 
prŽalablement ˆ leur rencontre avec le jury. (Action tr•s 
bŽnŽfique aupr•s de parents angoissŽs) 

¥ JournŽe diocŽsaine dÕaccueil des nouveaux enseignants 
¥ Parrainage/Tutorat des nouveaux enseignants. 

2. !"#$#%&'()'*+,%-(	
  
¥ Association du personnel Žducatif et administratif (APEA) 
¥ DŽlŽguŽs du personnel, comitŽ dÕentrepriseÉ 
¥ Il y a aussi les cafŽs gourmands organisŽs par la 

direction pour tous les adultes de lÕŽtablissement afin de 
dŽvelopper les contacts transversaux et libŽrer 
lÕexpression hors du cadre institutionnel. 

¥ Une pi•ce de thŽ‰tre montŽe par les professeurs et pour 
les professeurs,  

¥ Travaux d'Žquipes de classe ou d'Žquipes disciplinaires. 

3. Mise	
  en	
  réseau	
  
¥ ƒcriture en cours d'un projet interdiocŽsain avec deux 

Žquipes tr•s diversifiŽes (enseignants, CE, APS[tous 
niveaux / environnement et implication en pastorale tr•s 
diffŽrents]). RŽflexion lancŽe sur deux axes : pastorale et 
accompagnement  des enfants en difficultŽ (ASH)  

¥ Renforcement des liens par une mutualisation des 
ressources, des compŽtences et des moyens  

¥ Travail par bassin. Mise en rŽseau des Žtablissements 

4. Formation	
  !"#$%%&'()$*$+,	
  
¥ ConfŽrences, soirŽes ˆ th•me. Ex : dangers et bienfaits 

de lÕInternet (confŽrence pour les parents, animŽe par un 
professeur de lÕŽtablissement)  

¥ ProposŽ formation "Comprendre les mutations de notre 
sociŽtŽ" (JM Petitclerc / JP Gaillard)  

¥ Un CE a mis en place un groupe dÕAnalyse de Pratiques 
dans son Žtablissement aupr•s des enseignants.  

¥ Formation et prŽsence de la Tutelle. Formations 
pŽdagogiques.  

¥ JournŽe de rŽcollection.  
¥ Partage dÕƒvangile  
¥ SoirŽes Ste Ang•le, fondatrice des Ursulines, invitant des 

adultes de lÕŽtablissement ˆ relire et mŽditer ses textes.  
¥ Vie syndicale, JournŽe de ressourcement, R™le de l'Apel 

5. !"#$%&'(#)&*+,-*"%#&*.)'*#	
  

¥ "Au-delˆ" des Žtablissements : Mise en place de secteurs 
pour un travail des Žtablissements en rŽseau de proximitŽ 
ˆ tous les niveaux, en lien avec l'ƒglise locale.  

¥ Travail de prŽsence de l'Žquipe diocŽsaine sur le terrain 
pour de vrais liens entre tous. 

6. !"#$%&'$()*+$,&,-$.'/	
  
¥ Beau tŽmoignage de solidaritŽ dans une petite Žcole de 

la Creuse envers les plus faibles. 50% des familles sont 
en difficultŽ.  

¥ CODIEC : conversion, en subvention aux Žtablissements, 
de certaines avances de trŽsorerie non remboursŽes. 

¥ Grille de scolaritŽ incluant une contribution volontaire de 
solidaritŽ Ð attention particuli•re de la part de lÕAPEL et 
(ou) de lÕOGEC aux familles en difficultŽs. 

¥ Ponctuellement en cas dÕŽv•nements graves advenus 
dans une famille, le conseil de direction dÕun 
Žtablissement peut aider le directeur ˆ envisager de 
rŽduire les frais de scolaritŽ de cette famille.  

¥ Projet de crŽation dÕun fonds diocŽsain de solidaritŽ.  
¥ Un loto dont la recette est attribuŽe ˆ lÕassociation Ç la 

coupole È qui parraine des Žl•ves en prenant en charge 
une partie des frais de restauration. 

¥ Des dispositifs de solidaritŽ au niveau de la scolarisation 
(restauration, participation des familles au fraisÉ) mis en 
Ïu vre au sein des Žtablissements. 

 

 


